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ETUDE PEDOLOGIQUE DE LA BRlGAD~
Généralités.
DE LA MBINE
Les surfaces réservées pour la Brigade de la Mbine s!étendent en-
tre Bifoun et Adanhe de ~haq~e ~eté de la route Kango-Lambaréné: le secteur
a déjà fait l~objet d'une étude de reconnaissance pour la carte pédologique
au 1/200.0000 LAMBARENE (J. COLLINET, D. MARTIN, 1969). La carte livrée
avec cette étude a été établie au 1/20.0000 , mais il faut la considérer
comme une carte de reconnaissance compte-tenu de l'absence de bons documents
cartographiques: pas de cartes topographiques, photos aériennes de bonne
qualité mais au 1/40.0000 •
Géologie. Relief.
Le secteur étudié en 1969 a une superficie d'environ 1000 ha. et
s'étend sur des formations gréseuses et marnelises~ du Cocobeach moyen à
l'est d'une zone de collines sableuses accidentées formées sur l'important
épisode gréseux qui débute la transgression de l'étage Madiéla. A part ces
collines où les pentes sont souvent très fortes, ce qui exclut leur utili-
sation sylvicole, le relief est dans l'ensemble très plat: les pentes sont
souvent à peine perceptibles (1 à 2%); quelques collines à pentes de 3 à
6% sont réparties irrégilièrement.
Hydrographie. Drainage.
Le réseau de drainage est assez dense et ne semble pas avoir
d'orientation privilégiée. L'aspect de ce réseau est très variable: on peut
observer d'importants marigots enfoncés de 1,5 à 3 m et sans zone d'inon-
dation, de petites rivières au lit à peine marqué de 30 à 50 cm.; des zones
inondables sans lit marqué. Il est très difficile de se rendre compte de
l'importance des zones inondables compte-tenu des documents topographiques
disponibles: les photographies aériennes au 1/40.0000 ne sont d'aucun
secours. Les zones inondables paraissent plus importantes à l'ouest, souvEnt
à la limite des collines sableuses, mais on en trouve également au nord et
à l'est du secteur étudié: elles n'ont pas toujours pu être cartographiées.
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En déhors des zones inohdables, toutes ies zones planes'et basses
doivent pr~senter une nappe phéatique à faible p~ofondeur pendant les pé-













Eau à 30 cm.
OMB 7 Zone très plane Pas d'eau
sans axe de à 120 cm.
drainage
Eau à 45 cm.
Cette remontée de la nappe phéatique est certainement un inconvé-
nient pour la circulation des engins pendant la saison des pluies et peut
provoquer un ralentissement de la croissance des okoumés par asphyxie des
racines. Ces sols doivent se dessècher moins rapidement en saison sèche.
Climat .,
Le régime climatique est éq~atorial mais de type gabonais, c'est
à dire caract~risé par l'existence,dl~ne saison écOlogiqJement sèche
(moins de 30 mm.) pendant au moins 3 mois de liannée (15 juin ~ 15 septem-
bre). Le reste de l'année tous les mois sont pluvieux avec maximum en oc-
tobre ou novembre et minimum en janvier ou février (petite saison sèche).
La pluviométrie pour les trois stations les plus proches de la
Brigade (Lambaréné, Mvily et Ekouk) est comprise entre 2000 et 2300 mm/an
en 100-120 jours de pluie.
Les températures sont élevées et ont un rythme équatorial: faible
amplitude thermique. Les maximums sont observés en avril et les minimums
en juillet-aoCt.
L'humidité relative est élevée toute l'année. Les minimums dans
la journée sont notés en aoCt et septembre (60% à 12 h.) et les maximums
moyens sont compris entre 80 et 9œ/o.
L'évaporation (mesurée en bac) est de 693 mm/an à Lambaréné, où
l'évapotranspiration potentielle calculée d'après TURC est de 1090 mm/an •.
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MALIK (1959) a calculé par la méthode de THORMv~AITE mais avec
de nombreuses hypothèses que le déficit en eau pendant la saison sèche
f" , .
était de 190 mm. à Lambaréné. Cependant il, est vraisemblable que les mois
,
écologiquement secs d'été ne le soient plus physiologiquement sous végéta-
tion naturelle: il ne doit pas en être de même pendant les premières années
des plantations diokoumés après deforestage.
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LE'S sas
Les sols exondés paraissent sous l'étroite dépendance de la roche-
mère, comme il avait déjà été observé dans la région. Celle-ci semble pré~
senter des variations assez rapid~de faciès, d'un pÔle plus gréseux à un
pÔle plus marneux, ce qui rend très difficile une cartographie pédologique
détaillée: aussi les limites tracées sont-elles étroitement fonction de la
densité d'observation (une fosse, un sondage ou une observation pour 15 à
20 ha) et du cheminement sur les layons.
A part les sols hydromorphes des bas-fonds plus ou moins inondables,
tous les sols sont considérés comme des sols ferrallitiques fortement désa-
turés: ils appartiennent aux groupes "appauvri", "typique" et "penévolué".
Sols ferrallitigues.
Groupe appauvri modal sur matériau sablo-argileux du Madi~la.
Topographie. Drainage.
Ces sols occupeht toute la zone de~ collines accidèntées qui limi-
tent à llouest le secteur étUdi~. Cet ensemble parait cohstituér d~lignes
de collines parallèles séparées par des dépressions profondes: les denivel-
lations peuvent atteindre facilement 40 à 50 m.; perpendiculairement aux
lignes de collines on peut compter 3 à 4 dépressions par Km.; les pentes
dépassent 50% en bas de pente et atteignent encore 30% au tiers supérieur
de la colline. Un tel relief rend impossible toute utilisation sylvicole,
l'emploi des engins mécaniques étant très difficile dans de telles cond~­
tions.
Dans la zone plus aplanie à l'est, on retrouve quelques taches de
ces sols dans un relief beaucoup plus acceptable. Ces sols sont toujours
parfaitement drainés.
OMS 6
Très faible pente au sommet d'une colline moyennement accidentée.









! Profondeur 0-4 5-15 50-60 , 0-5 , 8-18 , 50-60,
·, i , ,
; Horizon A1 A2 B2 , A1 , A2 , B2
r· . ( 2 mm)% , , ,..{efus 1,3 0, 1 0,2 , 0,3 , 0, 1 ! 0,05
·
ANALYSE MECANIQUE , , ,, , ,







A\l'gile 9,5 9,5 , , , 24
Limon fin 6 6 7,5 ! 8 6 ! 6,5
, ,
Limon grossier 7,5 8 8 , 10 10,5 , 9,5
Sable fin 57,5 61 ,5 49 ! 54 55 r 45,5
Sable grossier 13 10
,
13,5 ! 10,513 , 14 ,
Coeff. d'entrai- 1/2,3 , 1/2,1 1/1 ,8 ,
nement ,
MATIERE ORGANIQUE ,,
M.O. totale % 6,0 1,2 2,6 0,9 ,
M.H. totale 0/00 2,4 3,2
,
!
A.H. 0/00 1,3 1 ,6 ,
A.f. 0/00 1, 1 1 ,6
,
! ,
C 0/00 34,7 6,8 , 14,9 5,3 ,
N 0/00 2,3 0,74 ! 1 ,2 0,54 !, ,
C/N 15 9,2 , 12,4 9,8 ,, , ,j AF/AH 0,85 ! 1 ,, ,
, , ! ,BASES ECHANGEABLES i ,,
meq •/1 00 g. i ! !
,
, , !
, Calcium 5, 1 1,4 0,2 , 0,22,
,




, Ca + Mg 6,4 1.9 0,5 , 0,57,
, T 11 ,5 4,2 , 4,5
,
6,6, , ,
, S/T 0,56 0,45 0, 11 ! 0,09
, pH eaU 5,7 5,2 , 4,8 ! 4, 1 4,4 4,5, , ,
, pH Kcl 4,8 4,2 , 3,8 , 3,5 3,8 3,8,
. ,
; . P205 total 0/00 0,42 , 0,24,, !








cm. Brun gris clair (10 YR 6/2) à sables blanès deliés visibles;
sable fin et peu de sable grossier; pratiquement sans structu~
re et particulaire, très légère agrégation dans les zones de
forte densité racinaire; meuble et poreux; nombreuses fines ra-
cines jusqu'à 2 cm. Limite tranchée et régulière.
cm. Brun pâle à brun très pâle (10 YR 6/3 à 7/3), hétérogène par
poches plus claires; sable fin et peu de sable grossier; parti-
culaire; meuble et friable; faible microporosité tubulaire;
quelques fines racines. Limite distincte et régulière.
cm. Passage progressif à B2 brun jaune à brun vif (8,75 YR 5/6);
sable fin argileux; structure polyédtique fine très peu développée
et artificielle; peu friable; faible microporosité tubulaire.
Le profil est caractérisé par sa texture sableuse et sa faible
structuration: l'appauvrissement en argile est nettement marqué sur les 20
premiers centimètres.
Caractéristiques physiques et chimiques.
La texture est à nette dominance de sables fins (50 à 6ry~) mais il
y a toujours 10 à 15% de sables grossiers, ce qu'on ne retrouve dans aucun
des sols de la zone aplanie: les sols des collines accidentées doivent
d'ailleurs ~tre encore plus riches en sables grossiers (20 à 30%).
La teneur en argile ne devient appréciable qu'en profondeur 20 à
25%. Ce seront donc des sols très perméables, qui ne risquent pas de s'en-
gorger en saison des pluies, mais se dessècheront rapidement en saison sè-
che, les horizons B2 n'ayant qu'une faible capacité de rétention d'eau.
Il ne semble pas qu'il y ait possibilité malgré le faible relief
de la zone aplanie, d'alimentation à partir d'une nappe phréatique, sauf
peut-~tre en bas de pente.
Les teneurs en matière organique de l'horizon A1 sont très varia-
bles (3 à 6%) ainsi que le rapport C/N (12 à 15): il est possible que de la
matière organique mal composée s'accumule en certaines positions topogra-
phiques par exemple en sommets plats de collines. Acides humiques et acides
fulviques s'équilibrent sensiblement dans la fraction humifiée de la matiè-
re organique.
La capacité d'échange est bonne en surface mais s'abaisse fortement
en profondeur (4 me . 100 g.): le degré de saturation est variable et est
élevé en cas de légère accumulation organique; il est très faible et de
l'ordre de 0,1 en profondeur.
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Le pH est fortement acide (~l inférieur à 4,5) et augmente en pro-
fondeur, comme il est souvent observé dans les sols fortement désaturés.
Conclusion.
Les sols de ce type sont peu représentés dans la zone aplanie. Ce
sont certainement les moins riches chimiquement du secteur étudié et ils
sont plus susceptibles de causer un manque d'eau qu'un excès d'eau: il sem-
ble préférable de les planter en plants issus de pépinières pendant la pre-
mière saison des pluies plutôt que par graines à partir de février.
Groupe appauvri hydromorphe sur matériau sablo-argileux à argilo-sableux
du Coc obeach.
I~E~2~~E~~~~_Q~~~~~2~·
Ces sols occupent les parties les plus planes du secteur étudié
ainsi que les parties basses bordant les axes de drainage dans les zones
un peu plus accidentées: les pentes sont réellement très faibles (sans doute
moins de 1%) mais les sols ne semblent jamais inondés et le réseau de drai-
nage est lé plus souvent enfonté de 50 cm. à 1 m. assurant ainsi le drainage
externe. Ces sols sont cependant nettement engorgés pendant les périodes les
plus pluvieuses de l'année: fin novembre, après le maximum de pluies de
l'année (au moins 400 mm. dans le mois), nous avons observé des nappes phréa-
tiques entre 30 et 5U cm. Il n'est pas possible de donner la durée pendant
lesquelles ces nappes restent proches de la surface.
0~EEb~1:29!~·
Le profil-type de cette catégorie se présente ainsi
OMS 7
Faible litière de débris végétaux à la surface du sol. Nappe phréatique à







Brun pâle (10 Yk 6/3), très peu humifère; sable fin trè s domi-
nant, particulaire, meuble et friable. Limite tranchée et régu-
lière.
Brun très pâle (10 YR 7/3); sable fin argileux; aspect massif
donnant structure particulaire friable avec parfois tendance




Sols ferrallitiques appauvris hydromorphes.
~:~~~!~~~~~---------!~_~L !°Mê_~~_ i9~~_~~ i9~_1.!_ i2~_1~_ t' OMB.J43 1
Profondeur cm. . 0-6 . 6-15 . 50-70· 0-5 . 5-15 . 50-60 .--------------------,--------,-------~-------,~------,-------,-------,Horizon 1 A1 1 A2 'B2 1 A1 J A2 t B2 1R~f~;-(---2~~)-%---i--o~----J--o;2--t--2~3--1--1~5--I-0;5---1-4;2---1
--------------------l--------r-------r-------I-------r-------r-------I
ANALYSE MECANIQUE 1 1 r 1 1 f 1
Argile 1 1 11 : 19 : 12,5 1 16 : 29 :1 12,5 1 1 1 : 1 1
Limon fin '15,5' 16 , 17 ,11 ,12 ,12 ,( 1 l , 1 "Limon gr~~sier ' 33 '36' 32 ,33 ,32,5, 28 ,
, 1 1 l , }. '1
Sable fin 1 31 , 35 1 29 1 35 ,33 1 25, 5 ,
Sable grossier f 1,5 t 2 1 2 1 3,5 ! 3 J 3 f
Coeff. d'entrain 1 1/1,5 1 1/1,7 l , IJ/2,4 : 1/1,8 1 :
--------------------J--------t-------t-------t-------t-------t-------f
MATIERE ŒGANIQUE 1 1. 1 t 1 t 1
, , , l , , ,
M. 0 • ta t ale % ' 3 , 8 '1 ,5' '3' 1,2, ,
/ 1 1 1 1 27 1 l ,M.H. totale 0 00 1 4,3 1 1 l' fIl
A.H. 0/00 1 f " 1 1 l '1 ,,~,8 , " ,
A •F. 0/00 1 1,5 1 i 1 1 ,7 1 1 J
C 0/00 f 22,4 ! 8,8,' ',17 t 4 ( 7,2 t 1
" 1 11 "N 0/00 , 1 ,8 1 0,87 l ,1 ,4 l' '1 J
C/N J 12,4 10,1! J 12.4 ,6,5, !~~L~---------------L--9~~~--L-------L--~----L-_2!Z--t-------r'-------Il , " ,
BASES ECHANGEABLES ! ! !' 1
meq • /1 00 g. f' , f' 1 1 1 1
1 (loi 0'06 1Calc i,um , 5 , 9 , 2 , 6 1 0, 3 , 0 , 42 1 0, 8 , , JlIt t , t
Magnésium 1 0,5 1 0,3 1 0,251 1,0 1 0,3 1 0,12 t
J
' 1 l , , !
Ca + Mg ,6,4 'I 2,9 1 0,55 f 1,421 0,38 1 0,18 1
t t" 1T '13 1 , 5 , 6,3' 8,1 t 4 : 6 .'"
"! ' l , ,. ,. t
S/T 10,49 j 0,58
'
0,09 t 0,180, 0,1 t 0,03 ,
--------------------r---------r-------r-------r---'-- ...--r-------f-------~I
pH eau f 5,4 : 5,6 1 4,6 1 4,3 ,4,2 1 4,6 !ei~~t j __~LI J--1L1--J--~LZ--~--~~~--~--~Z__~--~~~--~
P2D5 total 0/00 f' 0,3 f 0,19 1 i 0,29 , 0,24 l ,
l r • , ' :l " I, l ,
l " 1 J
1 1 1 1 1 1
J 1.1 1 i i fl , l , l , ,
l , l' l , 1 1
---~ ~_L.-_----~-~-_-----~-_-----L--_--_J ---' JJ.. •• -- --~------
12 à 25 cm.
B1g.
25 à 50 cm.
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Brun jaune pâle (10 YR 6/4) à taches rouilles plus ou moins
abondantes par place et disposées selon les lamelles de la
structure; sable fin argileux; structure lamellaire plus ou
moins caractéristique par place; friable et peu poreux. Limite
tranchée et distincte.
Brun jaune (10 Yk 6/6) homogène; argilo-sableux fin; structure
polyédrique fine très peu développée; friable à légèrement ferme;
porosité moyenne. Limite distincte et régulière.
Idem de plus en plus tacheté de rouille et de rouge en profon-
deur; argilo-sableux fin; peu structuré; concrétions rouges plus
ou moins durcies à partir de 70 cm.
Passage progressif à l'horizon altéré de grés fin.
Le profil décrit est en fait assez hétérogèpe dans la fosse,surtout
dans les 25 premiers centimètres: l'épaisseur et l'existence des horizons A2
et 81g. sont très variables. On notera l'existence de 2 niveaux d'hydromor~
phie: l'un subsuperficiel (B1g.) dÜ à un engorgement temporaire de surface,
l'autre plus profond (822g.) dÜ à la remontée de la nappe phréatique en sai-
son des pluies.
Les autres profils mis dans cette catégorie présentent des varia-
tions assez importantes conèernant en particulier la présence de l'horizon
81g et la présence et la p~ofondeur du niveau concretiohné; par contre l'ho-
rizon d'hydromorphie profonde 822g est toujours présent à partir de 40 à
60 cm. De même l'horizon concretionné peut être absent ou très limité; sa
profondeur est toujours supérieure à 40 cm. et son épaisseur dépasse rare-
ment 15 à 20 cm.: il n'a pas été possible de cartographier ces variations
à l'échelle de la carte, d'autant plus qu'aucune loi ne semble y présider.
Q~~~~!~~!~!!g~~~_E~ï~!9~~~_~!_~~!~!g~~~·
Ce sont des sols à nette dominance de limon grossier et sable fin
(20 à 200 ) et, à la différence des sols précédents la teneur en sable
grossier (0,2 à 2 mm.) ne dépasse pas 3%: cette caractéristique joue sans
doute un rÔle important dans l'apparition des phénomènes d'hydromorphie,les
éléments fin, en particulier'le limon grossier (20 à 50 ) dont les teneurs
oscillent entre 25 et 35%, jouant le rÔle de colmatant. Il en résulte une











Résultats analytiques: sols ferrallitiques typiques faiblement appau'
,..
Echantillon ! OMB 11 ! ONffi 12 ! OMB 13 ! OMB 51 !OMB 52 ! OMB 53 !---------------------i--------:----~---l~-------I--------I--------I--------J
Profondeur cm. ! 0-5 ! 8-15 i 30-50 i 0-5 i 5-15 i 50-60 i
r r r r r r r
---------------------~--------~-------------------------------------------_.r r r r r r r
· . . . . . .
Hori zon ! A1 ! B1 ! B2 ! A1 ! B1 ! B2 !
r r r r r r r
------------------------------------------------~--------~--------~-------_.r r r r r r r
· . . . . . .
Refus ( 2 rnm.)% ! 1,3 ! 3,1 ! 3,8 '! 0,8 ! 0,3 ! 3,4 !
r r r r r r r
---------------------------------------~--------~--------~--------~-------_.
ANALYSE MECANIQUE
Argile 15 22 34 21,5 26,5
Limon fin 12,5 13,5 23,5 18 20
Limon grossier 27;5 26,5 21 29,5 30
Sable fin 37 31 23 22 19
Sable grossier 2 2 1,5 1 1
Coeff., d'entrain 1/2, ~ ..1 /1,8 ,
',' r ,", r ,r,. \. r ,r
----------------~----~----~-----------~~--------~-----~--~-~------~---~---_.
MATIERE ORGANIQUE t
!M.O. totale % 3,7 '0,9 4,6 t 1.8
M.H. totale %0 3~6 4,8 !
!
A.H.6/.00 1.5 2,3 !
A.F. %0 2,1 2,5 !
!C ô /0 ci 21 • 7 5 , 2 26 , 7 ! 10, 4
N %0 1;7 0,74 2,2! 1,2
t " '
CIN ! 12 ,7! 7 1 ! 12, 1 i 8 ; 7 !
AF/AH, ! 1,4! ,.! ',! ,1,1·! !,!
----~-~---~~~--~--~+-~---~-+--------+---~--~~--~----~~~---~--~~~-~,
BASES ECHANGEABLE8 i 'i j' i i j' i
meq •/ 100 g. i ; i i i i i
· . . . ,. . .
i 2 ; U,4J i 0,113 i 6,5 i 2~3; 2,5 :
! 1,1! Oj4! 0,15! 1,5! 1,0! 0,7 !
! ! ! ! ! ! 1
! 3 t 1! 0, 83 0,28! 8,O! 3 , 3 ! 3 , 2 !
! 10,8! 8,9 10,0! 12,6! 9,4! 11,1 !
r r ,r ,i 0,32 ! 0, 10'~ O,Q3 i ,0,63 0,35 i 0,29
---------------------~--------~-------~--------~--------~--------~--------r
pH eau ! 4,6· 4,6 i 4,7! 5,4 ! 4,7· 4,8 .
r r r ,
pH Kcl i 3,9 3,7 r 3,7! 4,6 i 3,8 3,7
--------~------------~--------~----~---~--------~--------T~------~--------· . . . . .
r r , , r r
P2D5 total %0 i 0,32 i 0,2 i ! 0,43 i 0,35 i
--- 1 1 1 1 1 ! _
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Les teneurs en argile présentent de grandes variations avec,la
profondeur, résultat du net phénomène d'appauvrissement en argile~ Le$ tayx
d'argile passent en général de 10-15% dans les horizons A à 25-30% dans les
horizons B. ·Les indices d'entrainement~d'argiiesont donc particulièrement
élevés: 1/1,5 à 1/3 pour les horizons ~1 et encore 1/1,5 à 1/2 pour les ho-
rizons A2. L'importance quantitative de cet ~ppauvrissement, liée à la pré-
sence d'un horizon A2 à mauvaise structure, justifie la place de ces sols
dans le groupe appauvri: l'épaisseur de l'horizon appauvri est comprise en-
tre 20 et 25 cm.
Du point de vue physique ces sols souffrent donc surtout d'un mau-
vais drainage accentué encore par leur position basse: les teneurs en argile
paraissent cependant suffisantes en profondeur pour assurer une capacité de
retention d'eau correcte pendant la saison sèche.
Les teneurs en matière organique ne sont bonnes que dans l'horizon.
A1: 3 à 4% avec un CIN correct de 12 à 13 pour des sols aussi marqués par
l'hydromorphie. Les teneurs en acides humiques et fulviques sont variables,
ainsi que le rapport A.F./A.H.
La capacité d'échange t en profondeur est comprise entre 4 et 9
mé/100g.: rapportée aux teneurs en argile ces valeurs laissent prévoir la
présence de minéraux argileux plus intéressants que la kaolinite. En surfa-
ce la capacité d'échange est assez nettement accrue par la présence de ma~
tière organique, malgré les faibles teneurs en argile: 6 à 13 meq./100 g.
La saturation de cette capacité d'~change par les bases échangea-
bles est très variable. En surface (horizon ~1) la saturation est bonne
(0,25 à 0;50) pour la région et la somne des bases échangeables est correcte,
mais il slagit des 5 à 6 premiers cm. du sol. Dans l'horizon B2 le taux de
saturation tombe à moins de O,1~
Le pH suit d'assez près le taux de saturation et ne devient donc
franchement acide qu'en profondeur. Les pH élevés fréquents dans l'horizon
A1 associés à une bonne somme de bases échangeables et un degré de satura-
tion correct paraissent anormaux pour la région: ils peuvent être liés à un
défrichement plus ou moins récent, dont on a cependant pas vu les effets
dans la végétation.
Les teneurs en phosphore total (0,2 à 0,3%0) parrlis~ent normales.
Conclusion.
Ce type de sol parait surtout pècher par ses caractéristiques phy-
siques m~diocres et le mauvais drainage qui en résulte, accentué encore par
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la position topographique basse et le faible relief. Les caractéristiques
chimiques paraissent normales pour la région. L'horizon A1 appauvri est
assez fragile et risque de disparaitre rapidement au cours du défrichement
et de se réduire facilement en fine poussière. Il est difficile de se faire
une idée de l'effet sur l'okoumé d'une nappe phréatique à 40-50 cm. pendant
quelques mois de l'année: c'est affaire d'observation. De tels sols devraient
supporter plus facilement un semis en fin saison des pluies en raison de leur
dessèchement retardé.
Groupe typique faiblement appauvri sur matériau argilo-sableux du Cocobeach.
I22Q9E2Pb!~~_QE~iQ~g~·
Ce type de sol est généralement cantonné dans les secteurs les plus
accidentées du secteur étudié. Les pentes ne sont cependant jamais très éle-
vées: 2 à 3% et au maximum 5%. Aussi le drainage externe est-il toujours as-
suré. Le drainage interne est meilleur que dans les sols précédents, mais on
observe fréquemment des horizons hydromorphes à partir de 50-60 cm.
•
~Q!2bQ129i~·
Les variations autour du profil-type sont moins accusées que dans
le cas précédent et portent surtout sur l'horizon concretionné.
om1
Faible pente dans paysage très aplani. Faible litière de feuilles.
o à 5 cm.
A1
20 à 70 cm.
B2
Brun gris foncé à brun gris (10 YR 4,5/2) moyennement humifère;
sable fin argileux; aspect massif donnant structure polyédrique
à nuciforme artificielle peu developpée; friable; forte macro po-
rosité par termites. Limite tranchée et régulière.
Brun jaune (10 YR 5/5), très peu humifère; sable fin argileux;
structure polyédrique fine faiblement développée; friable; micro-
porosité moyenne. Limite distincte et régulière.
Brun jaune (10 YR 5/6 à 7); argilo-sableux; structure polyédri-
que à nuciforme moyenne à fine, moyennement développée; friable
à légèrement ferme; faible microporosité.
Lit de caillmux hétérogène avec quartz et galets dans terre jaune.
Passage à l'horizon d'altération d'un grés très fin.
R~sultats analytiques : sol ferrallitique appauvri hydromorphe.
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Calcium
Echantillons 1 Ofv1B,71 1 OMB 72
'
OMB.73 '0MB ,74 1--~-~-------~-~-~r-----~~~-l-----~~--I-~-------r--~---~--1
Profondeur cm. ' 0-4 i 5-14 ! 20-30 ! 50-60
----------------- ---------T---------I---------I---------
Horizon A1! A2 ! B1 ! E2
----------------- ---------t---------!---------!---------
~~f~~_i__~_~~l~ ~_~ ~ ~_~~__ ; 3~~ ;--:~-7---_
. ... . .
1 1 1 1
ANALYSE MECANIQUE i i i !
• 1 1 6 1Argile 9 . 15,5 . 2,5 .,
Limon fin 7,5 8,5 10 1 11
Limon grossier 32 34,5 30,5 1 26
1
Sable fin 44 37 27,5 1 23,5
Sable grossier ! 3,5! 3 ! 2 ! 2 1
1 1 1 1
Coeff. d'entrain i 1/3 6; 1/2 1; i i~ ~--~---_---L------ -~--------_.
! ! ! ! !
MATIERE ŒGANIQUE ! ! ! ! !
1 1 Il!
. . .
M.O. totale % 1 3,8 ! 0,8! ! !
1 ! ! ! !
M.H. totale %0 1 2,4! ! ! !
A.H. %0 1 1,3 !!
1
A•F. °/00 1 1 , 1 !!
C °/00 ! 34, 7 6,8 1
1 1
1'1 °/00 1 2, 3 0, 74 1
C/N ! 13 7 2 ! !
1 l' 1 1" 1AF/AH . 0 85' . . .
_________________~----L---~---------~---------~--------- :
! ! ! ! !
BASES ECHANGEABLES ! ! ! !
meq. /1 00 g.! ! ! ! 1
1 1 1 1
. \ .
1 2,4 ! 0,5 ! 0,13 ! O,O~
! ! ! !Magn~sium 1 .1,7 1 0,6 1 0,26 1 0,22
. . .
Ca + Mg 1 4",1 ! 1 , 1 ! 0, 39 ! 0, 27
T I! ! 6 2 ! 9,11 7,4 1 4,5 1 ' 1
S/T ! 0;55 ; 0,24 ! 0,06 ! 0,03 !
-----------------T--"~~·----!--------T--------T------:---r
pH ea u ! 5, 3 ! 4, 9 ! 4,6 ! 4 , 6 !
1 1 1 1 1pH Kcl . 4 4 . 3 8 . 3 6 . 3 6 .-----------------~---~----~---~----~----~----~----~----~




Les principales variations portent sur l'horizon,A1 qui peutl~tfe
beaucoup plus humifère et mieux structuré. La couleur est parfois plus af~
firmée:dans l'horizon 82: brun-vi(, "7,5 YR 5/6. Les taches d'hydromorphie,
jamais très denses, sont rares avant 60 cm. Le lit de cailloux décrit plus
haut est le plus souvent rempiacé par un niveau de concrétions rouges de
profondeur et d'épaisseur variable. Ce niveau dépasse rarement 15 à 20 cm.
d'épaisseur et n'est visible qu'à partir de 50 cm. Nous avons noté sur la
carte avec une surcharge les secteurs (à proximit~ de la grand-route) où
l'horizon concrétionné était à moins de 40 cm. de profondeur et avec une
épaisseur de 15 à 20 cm. pouvant être une gène éventuelle pour la croissance
de l'okoumé.
g~~~~!~E!~!!9~~~_Ehy~!g~~~_~!_~h!~!g~~~·
Le matériau originel de ces sols est très voisin de celui des sols
précédents quant à sa composition granulométrique:
- très f;aibles teneurs en sable grossier (1 à 2%).
fortes teneurs en sable fin (20 à 35%) et en limon grossier (35 à 40%).
~es principales différences portent sur les teneu~r en argile,
aussi blen en valeur absolue que oar les variations dans ~e profil.
teneurs en argile plus élevés dans l'horizon A1 (15 à 20%) et appauvris-
sement beaucoup moins marqué: pas d'horizon A2 caractéristique, indice
d'entrainement d'argile dépassant rarement 1/2 sur une épaisseur inférieure
à 20 cm.
teneurs également plus élevées dans l'horizon 82 (35 à 4~~).
\.
Ces sols ne sont donc que faiblement appauvris et sont classés dans "
le groupe typique d'après l'aspect de l'horizon 82.
Les teneurs en matière organique sont correctes dans l'horizon A1
(3,5 à 4,5%) ainsi que les rapports C/N (12 à 13). La matière organique est
bien humifiée (3,5 à 5%0 de matière humique totale) et présente toujours
une dominance d'acides fulviques.
La capacité d'échange est toujours relativement élevée pour les
....
teneurs en argile: maximum 11 meq./100 g. dans l'horizon 82. En surface les
taux élevés de matière organique ma~ntiennent la capacité d'échange autour
de 10 meq./100 g. La somme des b~se's échangeables présentent toujours des
valeurs très variables et relativement élevées dans les horizons supérieurs:
le degré de saturation est donc correct sauf dans certains horizons de pro-
fondeur. Le pH est fortement acide (pH 4,5 à 5) et souvent sans liaison
avec le degré de saturation.
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Le phosphore total est bien représenté: 0,3 à 0,4%0 dans les
hori zons A1•
Conclusion.
Ce type de sol de texture moyenne semble bien convenir à l'okoumé
par ses caractéristiques physiques
- horizons supérieurs peu argileux et ne risquant pas de se compac~er lors
du déforestage;
- horizons inférieurs suffisamment argileux pour assurer une bonne capacité
de rétention d'eau pour la saison sèche;
- absence d'hydromorphie superficielle, malgré une hydromorphie de profon~
deur assez généralisée, mais qui ne doit pas être une gêne.
Groupe penevolué faiblement appauvri sur matériau arqileux du Cocobeach.
I~P~gf~phi~~_QE~iQ~g~·
Ces sols sont peu représentés dans le secteur étudié et sont loca-
lisés à la limite des collines accidentées. Le relief de collines est assez
accusé mais les pentes dépassent rarement 10-12%. Le drainage interne parait
bon en général.
M~ŒI2hQ1Qgi~.
Le profil suivant a été observé sur la route du campement S.T.F.O.,
à proximité de la grand-route.
OMB 2
Zone récemment cultivée.
o à 3 cm. Brun foncé à brun (7,5 YR 4/2), moyennement humifère; sable fin
peu argileux; structure nuciforme développée par nombreuses racines, mais
très friable et parfois particulaire; bonne porosité. Limite tranchée et ~
régulière.
3 à 14 cm. Brun (7,5 YR 5/4), assez hétérogène avec poches de sa~les beiges
par place; sable fin argileux; structure polyédrique fine très
peu développée; friable; bonne microporosité tubulaire. Limite
tranchée et régulière.
14 à 28 cm. Brun vif (7,5 YR 5/7), à rares légères taches rouilles, faces
d'agrégats parfois légèrement plus grises; sable fin argileux;
'.1 .'


















Echantillon. OMS 21 .!" . OMS 22 OMB 2~ OMB 24 !
--~-~-~---------------!~-----------!------------!-------~----!------~~----!
, , !!
Profond~ur cm. ! O~ 3 ! 5 - 14 ! 15 ~ 25 ! 50 - 70 !
--...;.-"::_~-::"------..------+------------.f.---.;.-----~--J.---"- __:.....;._.....__J.-~ ~ .!, , , , ,
· . . . .
Horizoh - ! A11 ! A12 ! Bi ! B2 .!
------~---------------J.----------...;.-J.----~-------J.------~_ ..... J.-- ..:: __ ..... !
. , , , , ,
Refus ( 2 mm.)% i 2,2.!. 0,15 i . 0,2 ! 0t5 !
-~--~--~-------~------~----~~----~-+~--~--------~------~~~~-~~--~~~~-~----!, , , , ,
· . . . .
, , , , ,
· . . . .
! ! ! ! !
! 14 ! 18 ! 23 , 5 ! 35 !
! 7 ! 7 ! 8 ! 8,5 !, , , , ,
· . . . .
! 8 ! 9 ! 10 ! 8,5 !
! 50 ! 50 ! 46 ! 35 !, , , , ,
Sable grossier ! 13,5 ! 13,5! 10 ! 8 !
Coeff. d'entrain ! 1/2,5 ! -1/1,9 ! ! .' !
----------------------~------------~------------~------------~----------...;.-!
! ! ! ! !
! ! ! ! !
! ! ! ! !
! 5,3! 1,7! ! !
! 42! ! ! !
! '! ! ' !
, 2 t2, , ,
• lOlO •
2 '!31 ~ 1 ,
,
2,1 ,
C/N , 14 9 i 1 , , ,
· '. . . .
AF / AH ! 1 1! ! . ...!. .!
----------------------~-----_!_----~------------~------------~------------!
! ! ! ! !
! ! ! ! !
! ! ! ! !
! ! ! ! !
Calcium ! 4,4! ! ! !0,3 0,'1 0,07
Magnésium ! 1 5 ! !!! , ! 0,27 0;2! 0,2 !
Ca + Mg ! 5,9 ! 0,57 0,3! 0,27 !
T ! "! 13,3 , 7,1, 7 ; 9,4 ;
S/T ! . 0,44 i 0,08! 0,.o4! 0,03 i
----------------------~------------~------------~------------~------------!
! ! ! ! !
pH eau ! 5,2 ! 4,3! 4,4 4,6!
PH Kcl ! 4! ! ! !! ,2! 3,7! 3,8 ! 3,7 ,
----------------------T------------l------------ï-------------,------------'
· . . . !
P2 D5 total %0 ; 0,35 0,29 ; !
----------------------~------------~------------~------------~-----------_!
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structure polyédrique moyenne assez bien développée; friable;
bonne microporosité tubulaire et racinaire.
20 à 70 cm. Brun vif (7,i;~R 5/8) à faces d'agrégats plus grises (7,5 YR
5/6); argilo-'sableux à argileux; structure p.olyédrique à nucj":c
forme moyenne bien développée avec agrégats bien caractérisés à
faces plus grises; légèrement ferme; bonne porosité d'ensemble.
Limite distincte et régulière.
70 à 110 cm. Apparition de taches rouges bien délimitées à p~rtir de 60 cm.
puis entièrement tacheté de rouge à partir de 70 cm.; argileux;
structure polyédrique moyenne à grossière bien développée; ferme
assez poreux.
Le profil se distingue surtout par la bonne structure de l'horizon
B2, ce qui l'a fait ranger dans le groupe penevolué, ·bien qu'il soit à la
limite de ce groupe. L'appauvrissement morphologique et textural est net
dans les 15 premiers centimètres et a peut-~tre/~~~ravé par la culture récen·
te. On notera également une couleur nettement plus rouge (7,5 YR) dans tout
le profil.
Le profil décrit est particulièrement profond, mais il n'en est pas
toujours de même; de plus l'horizon tacheté de rouge peut se transformer en
horizon concretionné dans certains secteurs. On a noté sur la carte par une
surcharge un secteur de sols à horizon concretionné peu profond (moins de
40 cm.), qui ne sont pas tellement favorables à l'okoumé.
~~E~~!~Ei~!ig~~~_2bï~ig~~~_~!_~bi~ig~~~·
Le profil est caractérisé par une texture argilo-sableuse à argi-
leuse, qui n'est cependant atteinte qu'en profondeur: les horizons supérieur~
jusqu'à 15 cm. sont nettement appauvris en argile (indice d'entrainement
voisin de 1/2, ce qui justifie de le classer comme faiblement appauvrD. Le
sable fin est dominant, mais il faut noter la présence de 10 à 13% de sable
grossier comme sur les collines accidentées voisines.
Les teneurs en matière organique sont bonnes en surface et encore
appréciables à 15 cm. La fraction humifiée est importante et s'équilibre en-
tre acide humique et acide fulvique.
La capacité d'échange est nettement amélioré par rapport aux sols
plus sableux (7 à 12 meq./100 g.) mais n'est correctement saturé qu'en sur-
face (S/T de 0,53 et pH 5,2): les horizons profonds sont complètement désa-
turés et ont un pH très acide (pH 4,3 à 4,6).
Conclusion. - 21 -
Un tel type de sol, malheureusement peu réy;>an lu ici, est bien adap...·
té à llokoumé: suffisamment profond et argileux pour assurer une bonne 21i~
mentation en eau en profondeur, sa texture plus légère de surface permet une
bonne infiltration sans risque d'engorgement superficiel. La présence d;un
peu de sable grossier améliore certainement le cb7ai.m:rgo interne du profil
par 2~pport à des sols aussi argileux mais à dominance de sable fin. La ri-·
chesse chimique est un peu plus élevé que la moyenne des sols de la région
toujours très déficients en bases.
~gt.~=Q~g~gmg~gg~~·
Les sols hydromorphes n'ont pas été spécialement étudiés: les zones
basses souvent inondées ou très fortement engorgées sont à exclure de la -
plantation en okoumés.
On peut distinguer divers types de sols hydromorphes ~
- sols hydromorphes minéraux à pseudo-gley sur matériaux sableux. Ils sont
localisés dans les zones marécageuses à la iimi~e est des collines sableuses
où ils alternent avec des sols alluviaux plus ou moins hydromorphes. Ils
sont très tachetés dans tout le profil et présentem~nt presq~e toujours une
nappe phréatique à faible profondeur, au moins pendant une partie de llannée;
-. sols hydromorphes minéraux à pseudo-gley sur matériaux sable fin argileux.
Il s'agit du passage, dans les zones basses, des sols appauvris hydromorphes
8ablo-argileux à argilo-sableux à des sols franchement hydromorphes~ ils
présentent à peu près la même texture et succession de texture, mais ~ont
fortement tachetés dans tout le profil. On les trouve aussi bien près des
axes de drainage quand celui-ci existe ou en zone plane et basse sans axe
de drainage visible, par exemple à l'est du secteur étudié: ils sont toujours
très difficiles à cartographier;
_. sols hydromorphes minéraux à gley de profondeur appauvris sur matériaux
argilo-sableux à argileux. Ils s'installent dans les bas-fonds~ quand
ceux-ci se forment sur des passages plus marneux que gréseux. Leur texture
argileuse en fait des sols à gley à engorgement total en profondeur pendant
toute l'nnnée.
- 22 ...
LES SOLS ET L'OKOUME.
L'okoumé est connu pour se contenter de sols très divers. Il est
cependant à peu près certain qu'il doit y avoir des différences de crois-
sance entre des sols de texture et rich~sse chimique très variée: une étude
sur ce sujet est en cours au C.T.F.T. Cependant un problème au moins aussi
important est celui des premières. années de liokoumé et même plus particu-
lièrement du passage de la première saison sèche.
La saison sèche d'été est eh effet suffisamment prononcée au Gabon
pour poser des problèmes d'alimentation en eau aux jeunes okoumés. Une étude
menée par M. MALIK en 1959, assez théorique d'ailleuts aussi bien pour déter-
miner l'évapotranspiration potentielle et réelle et l'écoulement souterrain
et fixer à 100 mm. la réserve d'eau du sol, a montré qu'au cours des mois
de juillet à'septembre le déficit en eau était de 190 mm. à LAMBARENE, 225
mm. à KANGO èt 230 mm. à LIBREVILLE. Plus récemment des mesures faites par
J.COLLINET à la fin d'une saison particulièrement sèche (septembre 1967) a
dans
montré des teneurs en eàu/les 20 premiers cm. du sol comprises entre 22 et
24%. Ces sols (Station C.T.F.T. du PK 18) sont particulièrement argileux
(45% p'argile en surface, et 50 à 60% en profondeur) et les chiffres calculés
dihumidité à pF 4,2 (point de flétrissement) sont très proches des humidi-
tés au champ: il y a donc possibilité pour que les okoumés, dont on ne con-
oàit pas la capacité de résistance à la sécheresse, souffrent d'un manque
~'eau susceptible de causer leur mort pendant la première saison sèche de
leur existance.
Pcdr des sols très argileux comme ceux du PK 18 (à rapprocher des
sols du secteur Nord-Est Bokoué) les :facteurs défavorables sont
- une humidité au point de flétrissement élevée;
- la possibaité de formation de fentes de retrait, en liaison avec un type
particulier d'argile, sur les plages sans végétation:, après la déforestation,
ce qui accentue encore le dessèchement en profondeur;
- la forte compacité du sol après dessèchement.
Pour les sols sableux, à l'autre extrémité de la gamme des textures
que l'on trouve au Gabon, on ne connait pas leur réaction à la saison sèche:
- l'humidité au point de flétrissement est beaucoup plus basse, mais il en
est de même de l'humidité aU champ;
- le dessèchement est théoriquement plus rapide que pour les sols argileux
(étude de M. SARLIN en 1959);
- la possibilité d'alimentation à partir d'une nappe phréatique profonde
- 23 -
n'est pas à exclure dans les zones de sols sableux à relief aplani (ce qui
exclut les secteurs de collines accidentées).
Un autre problème est celui de la diversité des époques et des
modes de plantations :
- plants issus de pépinières, dont l'utilisation est normalement possible·
pendant toute la saison pluvieuse;
- semis de graines à partir du mois de février.
Concernant le passage de la première saison sèche, il semble que ~
ce soit l~ semis de graines qui sont le plu~ défavorisé;
- les racines n'ont pu atteindre un développement suffisant pour utiliser
l'eau de profondeur;
- le dessèchement peut @tre accentué par. sui te du déforestage plus récent
et de l'absence de repousses qui peuvent couvrir le sol;
- le jeune okoumé ne bénéficie pas de l'environnement de terre meuble qui
est apporté au plant de pépinière.
Pour l'okoumé le passage de la première saison sèche est donc sous
l'influence de plusieurs facteurs:
- stade végétatif atteint par l'okoumé au début de la saison sèche et dépen-
. . .
dantde l'époque de plantation ou de semis;
- couverture végétale au début de la saison sèche pouvant influer sur la
vitesse de dessèchement du sol et dépendant de l'époque et de l'intensité
du déforestage;
- texture du sol et éventuellement type de relief pouvant influer également
sur la vitesse de dessèchement.
:On peut donc se demander siii nt y a pas intérêt à decider du mode
et de l'époque de plantation en fonction de la texture du sol, pour se pla-
cer dans les meilleures conditions possibles pour le passage de la première
saison sèche.
Les considérations précédentes, assez générales et théoriques, ne
sont qu'une approche rapide du problème, qui mériterait peut-être d'être
étudié plus à fond.
Conclusion.
Pour les sols de la Brigade Mbiné étudiés spécialement ici, on peut
faire les remarques suivantes:




- les sols sablo-argileux à argilo-sableux souvent mal drainés en surface
et en profondeur peuvent poser des problèmes. à certaines époques de l'année;
- les sols sablo-argileux en relief aplani (à l'est des collines sableuses)
ne doivent pas poser de problèmes malgré leur faible capacité de rétention
d'eau;
- les sols argileux sont peu étendus;
- les sols à horizon concrétionné peu profond et souvent compact sont à évi-
ter dans la mesure du possible;
- les sols hydromorphes de bas-fonds sont à exclure.
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